
Dimanche 31 mars 2024Dimanche 31 mars 2024 DIMANCHE
DE LA RÉSURRECTION

««  Nous sommes témoins…Nous sommes témoins…  »»
aut-il « courir » comme Pierre et « l’autre disciple » au
matin de Pâques pour devenir « témoins » de la Résur-
rection du Seigneur ? À l’approche des Jeux olympiques,

la question pourrait sembler pertinente… Mais est-ce une né-
cessité ? L’évangile selon saint Jean semble nous suggérer qu’il
a fallu du temps aux disciples de Jésus pour comprendre son
message : « Jusque là, en effet – écrit l’évangéliste -, les disci-
ples n’avaient pas compris que, selon l’Écriture, il fallait que
Jésus ressuscite d’entre les morts. » C’est d’ailleurs assez ex-
traordinaire qu’au fil des âges, on a rendu compte de cet événe-
ment inouï, la Résurrection, avec des mots techniques, élabo-
rés : « ressusciter, résurrection », alors que les récits évangéli-
ques se contentent d’utiliser des verbes on ne peut plus ordi-
naires : « se réveiller, se lever ». Il faut réussir à se réveiller, à
se lever alors que la nuit que nous venons de traverser a été
abrégée d’une heure ! Pourtant, nous voici réunis pour partager
la lumière de Pâques, la joie profonde de découvrir que la vie
est plus forte que la mort, que la mort n’aura jamais le dernier
mot.  Il  faut  vraiment  y  croire !  Il  est  même surprenant  que
l’Évangile que nous lisons en ce matin de Pâques met en relief
les premiers témoins de la Résurrection sans que Jésus soit lui-
même présent dans ce récit. Il y est bien question du tombeau,
mais ce tombeau est quasi vide, avec seulement quelques vête-
ments ou quelques linges. C’est pourtant avec ces quelques in-
dices ténus que « l’autre disciple » commence à percevoir un
petit quelque chose du mystère.
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Si la Résurrection est au cœur même de la foi chrétienne,
cela reste encore un mystère. Ce mystère dépend aussi des « té-
moins » dont il a fait l’objet, comme Pierre le déclare au centu-
rion Corneille auquel il rend visite : Dieu  « a donné  [à Jésus]
de se manifester, non pas à tout le peuple, mais à des témoins
que  Dieu  avait   choisi   d’avance… » Nous  sommes  aussi  ces
« témoins »,  même si  nous n’avons pu manger et boire avec

Jésus  « après sa résurrection d’entre   les  morts. » C’est  une
mission que nous recevons au jour de notre Baptême, c’est la
mission que tu reçois aussi aujourd’hui, Raphaël. On comprend
qu’une telle mission peut paraître lourde à porter, mais nous
pouvons compter sur deux appuis majeurs qui ne font qu’un :
celui de Jésus lui-même qui nous accompagne sur les routes de
la vie, mais aussi le soutien des uns et des autres, de nos frères
et sœurs en Jésus Christ. Et nous espérons aussi compter sur
ton propre soutien,  Raphaël,  comme tu peux compter sur le
nôtre.  L’apôtre  Pierre  indique d’ailleurs  qu’il  a  pu découvrir
bien des choses pendant les quelques années qu’il a passées en
compagnie de Jésus : « nous sommes témoins de tout ce qu’il a
fait   dans   le   pays   des   Juifs   et   à   Jérusalem. » Aujourd’hui
encore, nous sommes témoins de ce que Jésus fait avec nous et
en nous, en nous apprenant à mieux connaître Celui qu’il ap-
pelle Père. À notre Baptême, nous recevons la prière que Jésus
a enseignée à ses disciples : « Notre Père… » Nous apprenons à
prier avec les mots de Jésus lui-même.

Il y a deux mille ans et quelques, l’événement de la Résur-
rection a dû passer presque inaperçu dans un pays soumis à la
domination romaine. Un petit pays, la Palestine, qui n’a cessé
de connaître des affrontements, des guerres, des massacres et
où on se demande parfois en quoi il correspond à la  « Terre
promise ». C’est pourtant au beau milieu de toutes ces violen-
ces que Jésus apporte un message de Paix et de réconciliation.
C’est une des tâches les plus ardues des chrétiens que de deve-
nir  des  ouvriers  de  paix,  de  compassion,  de  miséricorde,  de
croire que les hommes qui sont capables du pire sont aussi ca-
pables du meilleur.  Ton Baptême, Raphaël,  est  un appel  qui
t’est adressé à toi, comme à nous, de donner le meilleur de toi-
même, de ne jamais cesser d’essayer à mieux connaître, aimer,
suivre  Jésus  qui  t’invite  à  marcher  à  sa  suite.  C’est  encore
mieux si c’est dans la lumière de la Résurrection de Jésus, qui
nous ouvre le chemin vers son Père, nous accompagne et nous
soutient sur notre route. C’est une belle aventure que celle des
baptisés, même si des épreuves nous attendent. Jésus, lui, reste
toujours auprès de nous !


